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En vertu du décret n°2014-1365 du 14 novembre 2014 : 

1 Le président du Hcéres « contresigne les rapports d'évaluation établis par les comités d'experts et signés par 

leur président. » (Article 8, alinéa 5) ; 

2 Les rapports d'évaluation « sont signés par le président du comité ». (Article 11, alinéa 2). 

 

 

Au nom du comité d’experts2: Pour le Hcéres1: 
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Les données chiffrées de ce document sont les données certifiées exactes extraites des fichiers déposés par la 

tutelle au nom de l’unité. 

 

PRÉSENTATION DE L’UNITÉ 
 

Nom de l'unité : 

Archéologie industrielle, histoire, patrimoine, développement de la Caraïbe 

Acronyme de l'unité : 

AIHP-GEODE 

Label et N° actuels : 

EA 929 

ID RNSR : 

199213274T 

Type de demande : 

Renouvellement à l’identique 

Nom du directeur (2020-2022) : 

M. Jacques Dumont puis M. Benoît Bérard 

Nom du porteur de projet (2022-2025) : 

M. Pascal Saffache 

Nombre d’équipes et /ou de thèmes du projet : 

1 

 

MEMBRES DU COMITÉ D’EXPERTS 
 

Président : 
M. Bernard Charlery de La Masselière, Professeur émérite, Université 

Toulouse 2 

 

Experts : M. Guy Saupin, Professeur émérite, Université de Nantes 

 

REPRÉSENTANT DU HCÉRES 
 

 M. Frank Braemer 

 

REPRÉSENTANT DES ÉTABLISSEMENTS ET ORGANISMES TUTELLES DE 

L'UNITÉ 
 

 M. Antoine Delcroix, Université des Antilles 
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INTRODUCTION 
 

HISTORIQUE ET LOCALISATION GÉOGRAPHIQUE DE L’UNITÉ 

L’EA 929 regroupait en 1988 des historiens et des géographes, rejoints en 2010 par le groupe BIOSPHERES 

(Biologie, Sciences physiques des Énergies Renouvelables, de l’Environnement et de la Santé), qui a créé sa 

propre équipe en 2017. Une convention avec l’Institut national d'Archéologie préventive (Inrap) et un 

partenariat avec le ministère de la Culture ont renforcé la composante archéologique ; en 2021 cette équipe 

a rejoint l’UMR 809 Archéologie des Amériques (Université Paris 1 CNRS). Une partie des historiens de l’EA a rejoint 

ou rejoindra à la fin du présent contrat l’UMR 8053 Laboratoire caribéen de Sciences Sociales (LC2S) et l’EA 

Centre de recherches interdisciplinaires en lettres, langues, art et sciences humaines (CRILLASH) de l'université. 

AIHP-GEODE Caraïbe est rattachée administrativement au pôle Martinique de l’Université des Antilles (Campus 

de Schoelcher) mais ses membres appartiennent à la plupart des pôles de l'université, Guadeloupe (Campus 

de Saint-Claude). 

 

ÉCOSYSTÈME DE RECHERCHE 

L’unité développe des partenariats divers et au niveau individuel les enseignants-chercheurs sont partie 

prenante de projets d’autres unités ou collaborent avec de nombreux organismes de la société civile, mais 

l’EA 929 en tant que telle n’est pas formellement impliquée dans des structures de coordination, aussi bien au 

niveau régional (Caraïbes) qu’au niveau local (mais à ce niveau joue ce rôle). 

 

NOMENCLATURE DU HCÉRES ET THÉMATIQUES DE L’UNITÉ 

SHS Sciences humaines et sociales 

SHS3_1 

SHS6_1 

SHS6_3 

SVE_LS 

La recherche est organisée autour de 4 axes (Territoires, société et sociabilité ; Aménagement durable et 

mitigation ; Échanges, réseaux et ressources ; Territorialisation, patrimoine, patrimonialisation et processus 

mémoriaux) et de 4 thèmes transversaux (Les territoires de la ville ; Construction et reconstructions sociales 

antillaises ; Histoire et archéologie maritime des Petites Antilles ; Analyse comparative des gestions de crise dans 

les Antilles et perspectives de réponses aux risques naturels majeurs sur les espaces sensibles). 

 

DIRECTION DE L’UNITÉ 

Directeur : M. Benoît Bérard 

Directeurs adjoints : Mme Colette Ranely-Vergé-Dépré, M. Pascal Saffache et M. Jean-Pierre Sainton. 

 

EFFECTIFS DE L’UNITÉ 
 

Personnels en activité  
Nombre au 

01/06/2020 

Nombre au 

01/01/2022 

Professeurs et assimilés 4 3 

Maîtres de conférences et assimilés 9 9 

Directeurs de recherche et assimilés 0 0 

Chargés de recherche et assimilés 5 5 

Conservateurs, cadres scientifiques EPIC, fondations, industries… 2 2 

Professeurs du secondaire détachés dans le supérieur 5 4 

ITA-BIATSS, autres personnels cadre et non cadre EPIC...  2 2 

Sous-total personnels permanents en activité 27 25 
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Enseignants-chercheurs non titulaires, émérites et autres  1   

Chercheurs non titulaires, émérites et autres (excepté doctorants) 0   

Doctorants 17   

Autres personnels non titulaires 0   

Sous-total personnels non titulaires, émérites et autres 18   

Total personnels 45 25 

 

AVIS GLOBAL SUR L’UNITÉ 
L’EA 929 est une équipe d’accueil ancienne (34 ans) structurée dès l’origine dans le rapport entre l’histoire et la 

géographie par référence aux concours de l’enseignement (CAPES-AGREG), mais aussi suivant une logique 

d’intégration pluridisciplinaire qui s’est affirmée au cours des décennies. Elle a d’abord été marquée par des 

questionnements d’ordre théorique et conceptuel autour du positionnement, de la fonction et de l’identité 

d’une équipe de recherche en sciences humaines et sociales localisée dans la Caraïbe et spécialisée sur 

l’étude de cet espace. Les contrats plus récents ont eu comme principal objectif d’en tester l’opérationnalité 

tout en favorisant l’intégration de l’approche archéologique qui s’était ajoutée aux deux disciplines d’origine. 

Au-delà d’une analyse bibliométrique, qui témoigne, comme pour les autres périodes de contractualisation, 

d’une activité de qualité, abondante et diversifiée, les productions de l’unité se réfèrent formellement à une 

série d’approches thématiques (le fait urbain, la maritimité et le rapport à l’espace, les circulations et les 

échanges, les sociabilités, etc.), qui lui donnent une identité forte et lui permettent de couvrir l’ensemble de la 

chronologie de l’occupation humaine de l’archipel, des premiers peuplements aux sociétés contemporaines. 

L’accréditation des équipes d’accueil ayant été supprimée au 1er janvier 2020 (procédure engagée dès 2019) 

– et malgré le fait que la fin de la procédure de labellisation nationale des équipes d’accueil, n’avait pas 

vocation à induire leur disparition – l’EA 929 s’est trouvée confrontée à la remise en cause de certains de ses 

partenariats structurants (avec l’INRAP par exemple) et à une limitation de ses possibilités d’accès à différents 

contrats de recherche. Aucune solution collective n’a pu être trouvée soit pour passer à un statut d’UMR (étant 

donné les restrictions du CNRS à la création de nouvelles entités), soit pour intégrer une UMR existante (qu’une 

arrivée en force d’une équipe ancienne et bien structurée a pu rebuter), ce qui a démultiplié les stratégies 

individuelles et/ou disciplinaires et créé une période d’incertitude préjudiciable à l’EA dans l’élaboration de son 

projet d’avenir. 

Du fait de cette situation, des questions plus existentielles dans le rapport entre les différentes disciplines qui 

animent l’EA surgissent ou ressurgissent, sans qu’elles soient clairement identifiées et exprimées dans les rapports 

portant sur l’évolution de la vie de l’EA et de sa politique scientifique. Ces questions sont sous-jacentes à une 

certaine indétermination dans les stratégies disciplinaires. Le groupe de recherche BIOSPHERES composé 

d’enseignants-chercheurs en sciences expérimentales avait rejoint l’EA 929 au cours du contrat 2010-2014, avec 

un projet d’équipe ENSOCARIB/BIOSPHERES, pour la quitter pendant le contrat suivant. Si, d’après le rapport du 

Hcéres de 2014, cette évolution « de tendance lourde » devait renforcer les sciences dures sur le site 

universitaire, aucune raison ni bilan ne sont donnés sur les enjeux scientifiques de ce va-et-vient pour l’EA 

comme pour la tutelle. De même, bien que le renforcement de l’archéologie au cours du dernier contrat, grâce 

au lien structurel créé avec l’INRAP et un partenariat avec le DRASSM, « a permis un développement [significatif] 

des approches pluridisciplinaires autour des thématiques de recherche de l’équipe » (rapport d’auto-

évaluation 2020), le fait que les EC archéologues sont en train de rejoindre l’UMR 8096 Paris 1/CNRS ne donne 

lieu là aussi à aucune analyse ni aucun bilan de ces allées-et-venues disciplinaires et de leurs conséquences sur 

la politique scientifique de l’EA. Enfin, une partie des historiens seraient en train de rejoindre l’UMR LC2S. De fait, 

le nouveau projet, projet de géographes, ne compte plus qu’une seule MCF de cette discipline. 

La question non finalisée de « l’umérisation » de l’EA semble donc se traduire par un éclatement disciplinaire. 

C’est toute l’architecture historique de l’équipe fondée sur la pluridisciplinarité qui paraît remise en question, 

alors que le projet futur prétend s’inscrire dans une forte continuité thématique et pluridisciplinaire. 
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